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    Iyon Jue

    Âmes ardentes

    Tome I
La braise de l’insoumission

    ∞∞∞

    À Mimi et Fifi, qui m’ont un jour demandé de leur raconter une histoire sur un monde fantastique avec des elfes, des gobelins, des fées…

    Qui ont dessiné les premiers personnages et leurs tenues. 
Qui les ont nommés.

    Et à qui j’ai déjà spoilé toute l’histoire, car à chaque fois je leur racontais les nouvelles backstories que j’imaginais.

    Celles à qui cette histoire appartient tout autant qu’à moi.

    Bref, aux deux personnes à connaître cet univers autant que moi :

    Merci, les jumelles !

    ∞∞∞

  
    Bases

    Vous êtes sur le point d’entrer dans un monde inconnu fait de légendes et de magie ; où fées, elfes, mages, gnomes gobelins, humains et bien d’autres créatures étranges et inattendues, cohabitent.

    Alors, pour ne pas vous égarer dans votre périple, voilà quelques repères.

    La Stare

    Notre histoire se déroule sur une immense île nommée « La Stare ».

    Personne n’a jamais réussi à en passer les frontières.

    Les cycles d’hibernation

    Les cycles d’hibernation sont la manière de mesurer le temps.

    Trois ans équivalent à environ cinq cycles d’hibernation.

    De même que les mois sont comptés en Lunes (pleines lunes).

    Les vocations

    Certaines créatures se sont accordées pour chacune prendre en main un rôle précis. Les voici :

    Les elfes sont les forces armées

    Les fées guérissent

    Les humains inventent

    Les gobelins distribuent les ressources

    Les mages sont les religieux

  
    Chapitre 0
∞∞∞
Prequel

    La cabane se dressait, solitaire et décrépite, au cœur de la forêt. Les murs de bois, autrefois robustes, étaient maintenant fissurés et affaissés, témoignant des années de négligence et des assauts incessants de la nature. Les vitres, brisées, laissaient entrer le vent glacial qui sifflait à travers les arbres, ajoutant une mélodie sinistre à cette scène de désolation.

    À l’intérieur, seule la faible lueur d’une bougie éclairait la pièce, projetant des ombres tremblantes aux murs. Un homme robuste, aux cheveux grisonnants, dormait profondément sur ce qui restait d’un vieux tapis usé par le temps, d’un sommeil lourd et paisible, inconscient du danger imminent. À ses côtés, une femme veillait, tous les sens en alerte. Elle écoutait les bruits nocturnes, son instinct maternel en éveil.

    Soudain, le calme de la nuit fut perturbé par le craquement sinistre des branches sous des pieds inhabituels dans cette contrée, suivi du fracas de l’entrée du refuge dans une violence inouïe. Deux hommes armés envahirent l’espace restreint, leurs visages dissimulés sous des capuches sombres. La mère se dressa immédiatement, se pla§ant entre les assaillants et sa fille terrifiée.

    — Reculez ! hurla-t-elle, feignant l’assurance.

    Son époux ne semblait pas perturbé par cette intrusion. De la même manière, personne n’avait essayé de le réveiller.

    Les hommes ne ralentirent pas, avan§ant comme une marée sombre et implacable. La femme attrapa une vieille pelle, la brandissant devant elle avec détermination. Elle frappa le premier homme qui s’approcha, mais sa résistance fut brève. Un des envahisseurs, plus grand et plus fort, l’attrapa et la désarma facilement.

    — Laissez-nous tranquilles ! Retournez dans votre village ! On ne vous a rien fait ! cria-t-elle, luttant de toutes ses forces. Celui qu’elle avait attaqué se vengea alors et lui assena un coup violent lui fracassant ainsi le crâne. L’autre, qui la tenait, la jeta à terre, la laissant se vider de son sang.

    Sa fille, cachée derrière elle, regardait la scène avec des yeux écarquillés de terreur. Les hommes, sans un mot, la plaquent au sol, liant ses mains dans son dos. Elle ne se débattit pas, les larmes aux yeux, elle regardait le corps de sa mère allongé à côté d’elle répétant d’une voix faible et inaudible : « Maman… »

    Les hommes ignorèrent son chagrin, se tournant vers le père toujours endormi. Ils le soulevèrent sans ménagement, le traînant dehors comme un vulgaire sac de farine. L’enfant, paralysé par la peur, ne pouvait que regarder. L’un d’eux attrapa le bras de la petite au passage, l’entraînant elle aussi avec eux.

    Alors que le convoi funèbre sortait de la cabane, l’un d’eux lan§a une torche allumée à l’intérieur. Les flammes léchèrent rapidement le bois sec, et en quelques instants, la cabane fut engloutie par le feu. Les crépitements et les craquements des flammes se mêlèrent aux sanglots désespérés de l’enfant, qui voyait son monde s’effondrer dans un chaos incandescent.

    Une fois assurés que les traces du massacre seraient effacées, les tortionnaires reprirent leur route.

    Loin, au-dessus de la scène, un oiseau perché sur une branche observait silencieusement, ses yeux per§ants captant chaque détail. Témoin muet de la tragédie qui se déroulait sous ses pattes, il suivit des yeux les envahisseurs qui s’éloignaient avec leurs captifs.

    Alors que l’aube pointait à l’horizon, teintant le ciel de nuances pâles de rose et de gris, la cabane retombait dans un silence assourdissant. Le corps de la mère brûlé et méconnaissable gisait immobile, son visage marqué par la terreur et la douleur de ses derniers instants. Et dans le ciel, l’oiseau s’envola, emportant avec lui les souvenirs de cette nuit sombre et laissant derrière lui une scène de désolation et de perte.

  
    Chapitre 1
∞∞∞ 
Les Pinabarles

    La main sur la poignée de porte, Cydia ferma brièvement les yeux et prit une grande inspiration pour tenter de chasser les images sordides de son esprit.

    Elle aurait tellement souhaité naître fée, soigner et sauver des vies, quel destin incroyable ! Ou même humaine, ces créatures qui, bien qu’elles n’aient aucune capacité physique exceptionnelle, réussissent à se débrouiller avec toutes leurs incroyables machines. Malheureusement, le destin en avait décidé autrement. Elle était une elfe. Elle, qui avait un cœur si pur, devait s’enduire les mains de sang dans des conflits interminables. La honte et la culpabilité la rongeaient depuis des années. D’autant plus que, dotée de prédispositions exceptionnelles dans l’art de la guerre, elle était une pièce maîtresse dans l’échiquier de ses supérieurs.

    Elle se ressaisit vite, elle n’avait que quelques jours à passer auprès des siens et voulait en apprécier chaque instant et surtout ne rien laisser paraître qui puisse les inquiéter. Elle se décida enfin à pousser la porte d’entrée avec un grand sourire sur le visage alimenté par la joie de retrouver sa famille. Pour signaler son arrivée dans l’imposante demeure, elle s’écria :

    — Je suis rentrée !

    Elle retira son casque orné d’innombrables décorations octroyées à sa famille à la suite de ses exploits. Tandis que sa longue tresse rousse tombait sur son épaule, elle entendit les pas précipités de Licya accourant pour l’accueillir.

    — Sicy ! appela-t-elle par son surnom. La plus âgée tendit les bras, dans lesquels sa petite sœur se jeta, tachant son armure de ses mains pleines de boue. Elle était à cet âge où l’innocence était telle qu’elle expérimentait sans se soucier de paraître présentable aux yeux des autres. Ni §a, ni ses cheveux mal coiffés ne semblaient l’embêter.

    Cet enfant était tout pour Cydia. Elle voulait à tout prix la protéger de tout ce qui pourrait arriver de mauvais. Bien qu’elles n’aient pas le même sang, la petite était sa raison de vivre. En effet, les parents biologiques de Licya l’avaient eue très jeunes, avant même d’avoir effectué leur cinquième cycle d’hibernation de service minimum. Ils avaient dû laisser leur bébé à une nourrice pour accomplir leur devoir. Malheureusement, ils ont tous deux péri au cours de la même mission, laissant leur fille orpheline. La nourrice, ne pouvant pas prendre en charge indéfiniment un enfant de plus, on dut très vite trouver un foyer pour la petite.
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